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LA SEMAINE RELIGIEUSE

Une opération devient nécessaire. — Ayant su que les 
parents de la novice, à Glascow, désiraient qu’elle fût soignée 
chez eux, le spécialiste parla d'écrire à un certain professeur 
écossais pour lui donner ses conseils au sujet de l’opération. 
De plus, il avertit que les plus grandes précautions seraient à 
prendre pour le voyage, et que la moindre fatigue, le moindre 
choc, suffiraient pour aggraver le mal et rendre l’amputation 
inévitable.

Le mardi suivant, 3 novembre, le Rév. P. Clarke/frère de la 
novice, arriva à St-Patrice Shield (près Wisham) dans le but de 
la ramener chez elle. Il fut bien affligé de l’état de son'pied; et en 
le voyant d’une si mauvaise couleur, enflé et complètement in­
forme, il comprit clairement qu’une opération devenait urgente.

On prit des mesures pour qu’une voiture d'ambulance se • 
trouvât prête dès l’arrivée à Glascow.

Jusqu’alors on avait caché à Sœur Catherine la'nécessité de 
son départ. Elle fit des instances pour rester au monastère, 
mais le cas étaiv trop grave et il lui fallut accepter l’épreuve. 
Elle fit donc bien tristement ses adieux au noviciat, et la voi­
ture, qui devait l’emporter loin du couvent qu’elle aimait et 
regrettait si vivement, fut demandée pour le lendemain matin 
à 8| heures.

Venons maintenant à la Thaumaturge, qui intervint si 
merveilleusement cette nuit-là même.

Lors de l’accident, on avait placé sur le pied malade une 
médaille du Sacré-Cœur, on avait employé de l’eau de Lourdes 
pour les pansements. Des neuvaines furent faites au Sacré- 
Cœur, à la T. Sainte Vierge.au Bienheureux Gérard Majella, à 
la Vénérable Mère Pelletier, fondatrice de l’institut du Bon- 
Pasteur. D'autres saints encore furent invoqués. Mais le Ciel 
semblait sourd à toutes les demandes.

Le 30 octobre, après la décision du chirurgien, la Sœur 
Catherine, de l’avis de sa supérieure, commença ,une neuvaine 
à Sœur Thérèse de l’Enfant-Jésus!; et on plaça parmi les ban­
dages un pétale de rose avec lequel Sœur Thérèse avait autre­
fois caressé et embaumé son Crucifix sur son lit d’agonie. On 
at ait d’ailleurs dans le couvent une grande dévotion à cette 
jeune sainte contemporaine, et cette dévotion était sur le point 
de recevoir sa récompense.


